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RESUME 

En Francais: 
Devant la multiplication des sources d'information, les decideurs sont de plus en plus 
demandeurs d'information a valeur ajoutee. B est donc important de rappeler ce que signifie 
cette notion et celle plus generale de valeur de 1'information. Quel sont les moyens d'obtenir 
cette valeur ajoutee ? quei enjeu constitue t'elle pour les decideurs du domaine financier ? 

mots-clefs f *) : Gestion de lTnformation, Gestion des Ressources en Mormation, Gestion des 
Systemes dlnformation, Stockage de llnformationu Finance. 

En Angiais : 
To face with information sources spreading, managers need more and more added value 
information. Then It is important to remind the meaning of a such notion and the general 
concept of information value. VVhich are the meanings to obtain such information with added 
value ? what kind of challenge is it for financial managers ? 

keywords (Eric) : Mormation Management, Mormation Resources Management, 
Management Mormation Systems, Mormation Storage, Mormation Retrieval, Accounting 

* descnpteurs personnels. 
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Iere Partie : STRATEGIE DE RECHERCHE 

J'ai privilegie pour cette recherche bibliographique, trois sources d'informations differentes: 

- des banques de donnees en Mgne (serveur DIALOG), 
- des bases de donnees sur CD-Rom, 

et - les ressources de la bibKotheque de 1'ENSSIB. 

I/ Recherche sur les banques de donnees en ligne de PLALQG : 

1 - Recherches effectuees en TP de recherche documentaire 
avec Monsieur PROUST 

Banque de donnees Management 
Contents 

Mots-Oefs: 
S1 . Mormation (5n)Management/TI 438 
S2 . Strateg?/TI 5952 
S3 . S1 and S2 23 
S4 . Mo?(3N)Strate? 437 
S5 . sl and s4 23 
S6 . S3 or S5 29 

TOTAL 29 {*) 
Nombre de references pertinentes 9 
% de references pertinentes 60 

(*) En realite seulement 15 references ont ete tele dechargees malgre 1'utilisation de la 
commande "T" sans aucune option ! 

Analvse des descripteurs contenus dans les references 
pertinentes : 

- information manaaement 

- information resources manaaement 

- strategic planning 

- management information svstems 

- planning - analysis 

- analysis (2*) 

- technique - management 
- automation - accounting 

- usage - analysis 
- planning - conferences and congresses 
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information storage and retrieval -planning 

Cette analyse m'a conduit a retenir les descripteurs les plus pertinents (c'est a dire ceux dont 
1'occurrence est la plus importante dans les references choisies par le demandeur de la 
reeherche). 

Ainsij'ai retenu strategic(w)information qui sont les termes exacts contenus dans le sujet de la 
recherche, accounting qui permet de limiter la recherche a l'information de nature financiere 
qui interesse le demandeur, information(n)management qui regroupe a la fois les descripteurs 
"information management" et "information resources management", Strategic(w)Ptanning qui 
apparait souvent dans les references selectionnees et Strategic(n)Management qui permet de 
mettre 1'accent sur la notion de "strategique" dans la recherche. 

2 - Recherches effectuees ulterieurement 

a) Le choix des banques de donnees du servcur DIALQG 

Tout d'abord le nombre important de references pertinentes (60 %) trouvees 
dans Management Contents m'a conforte dans 1'idee que cette base pouvait en partie satisfaire 
un besoin d'informations dans le domaine de l'information strategique. 

Ensuite, j'ai choisi des banques de donnees correspondant aux deux principaux 
aspects de ma recherche ; l'information strategique a valeur ajoutee et les sciences de 
1'information (ISA) et l'information fmanciere (FINIS et Infomat Internatlonal Business). 

b) Description des banques de donnees choisies 

Je n'ai pas consulte la banque de donnees en ligne FRANCIS du CNRS car le 
commanditaire de la recherche l'avait deja fait auparavant et a eu la gentillesse de me foumir les 
ref6rences qu'elle avait trouvees dans cette base. 

> Manmement Contents: 

• dates de couverture : de 1974 a aujourd'hui 
• mise ajour : mensuelle 
• type de donnees : bibliographique 
• producteur : Information Access Company 

Management Contents contient des informations sur des sujets relatifs aux affaires et au 
management. Les domaines couverts sont la comptabilite, les sciences de la decision, la finance, 
les relations industrielles, 1'economie manageriale, le marketing, l'administration publique... 
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> FINIS (Financial fnclustrv Information Service): 

• dates de couverture : de 1982 a aujourdliui 
• mise ajour : toutes les deux semaines 
• type de donnees : bibliograpMque 
• producteur : American Bankers Association 

FTNIS contient des informations marketing ainsi que sur des domaines comme la 
banque, les compagnies d'assurance, les maisons d'investissement. Sont inclus dans la base, les 
articles issus d'environ 200 journaux, d'ouvrages, de brochures... Y sont egalement, des travaux 
d'etudiants de MBA. 

> ISA (Information Science Abstractsl 

•dates de couverture : de 1966 a aujourdtiui 
• mise ajour : 11 fois par an 
• type de donndes : bibliographique 
• producteur : IFI/Plenum Data Corp., U.S.A. 

ISA conceme la litterature sur les sciences de 1'information et certains domaines qui en 
sont proches. Elle inclut des resumes d'articles, de monographies, de documents et de rapports 
du gouvernement et d'autres documents. Cette base couvre les domaMes suivants : les services 
dlnformation et les bibliothdques, la reproduction, la distribution, la description et la recherche 
de rinformation, 1'utilisation de 1'information, les techniques... 

> Infomat International Business 

•dates de couverture : d'avril 1984 a aujourdTiui 
• mise ajour : hebdomadaire 
• type de donnees : bibliographique 
• producteur : Information Access Company, U.S.A. 

Cette base fournit des resumes d'articles de joumaux sur le monde des affaires, issus 
d'environs 600 journaux d'affaires dans plus de 20 pays. Les clients de cette base sont 
principalement des responsables dans 1'industrie, les biotechnologies, la communication et les 
telecommunications, la construction et ringenierie civile, 1'electronique, les services financiers, 
1'agro-alimentaire... 
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Banques de donnees FINIS Management 
Contents 

ISA Infomat 

Mots-Clefs : 
S1 . Strategic(w)Information 22 54 0 0 
S2 . Strategic(w)Planning 3887 3618 229 211 
S3 . Information(n)Management 3158 2451 6 213 802 
S4 . Strategic(n)Management 46 551 39 37 
S5 . Accounting 3687 22120 845 10626 
S6 . S2 and S3 214 103 69 1 
S7 c% /" t m . S6 and S1 3 10 
S8 . S6 and S5 6 8 1 0 
S9 . S4 and S5 1 24 0 2 

SIO . S1 and S5 0 4 
Sll . S1 and S2 6 23 
S12 . S7 or S8 or S9 or SIO 10 41 —— 

S13 . S6 or s8 or s9 69 3 
Total avant dedoublonnage 51 72 
Total apres dedoublonnage 50 72 
Nbre de references pertinentes 26 
% de references pertinentes 52 

II/ Recfaercfaes sur les bases de donnees sur support CD ROM 

a) Le choix des CD ROM 

Comme lors de mon choix concernant les banques de donnees en ligne, j'ai choisi des bases de 
donnees sur CD-Rom correspondant aux deux principaux aspects de ma recherche : 
1'information strategique a valeur ajoutee et les sciences de 1'information (LISA, CD Theses, 
BNB) et 1'information financiere (CD Actualites, CD Theses). 

b) Description des bases de donnees CD ROM choisies 

>BNB (British National BibUoermkvi: 

•dates de couveiture : de 1986 a 1994 
• type de donnees : bibliographique 
• producteur : British Library 

Cette base contient l'integralite des notices (1,2 million) de la British National Bibliography. 
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CD-ROM BNB 
Mots-Clefs: 

mc _ jnformation and 
mc = strategic (Sl) 

11 

. S1 and mc = finance 11 
TOTAL 22 
Nbre de references 
pertinentes 

3 

% de references 
pertinentes 

27,3% 

> LISA (Librarv and Information Science Abstracts : 

•dates de couverture ; de 1969 a 1994 
• type de donnees : 
• produeteur : Bowker-Saur Ltd. 

Cette base fait une couverture internationale dans le domaine de la 
bibliotheque et des sciences de rinformation. Elle comporte deux Sous-ficMers : les travaux 
publies, et renregstrement de recherches qui correspondent a la publication "Current Research 
in Library and Information Science" qui fournit une couverture intemationale des projets de 
recherche en cours ou termines recemment. Plus de 350 joumaux dans 60 pays sont 
depouEds. 

CD-ROM LISA 
Mots-Oefs: 
. mc = information and 22 

mc = strategic (Sl) 
. S1 and mc = finance 0 
TOTAL 22 
Nbre de references 5 
pertiiientes 
% de references pertinentes 22,7 
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> CD ActuaUte: 

•dates de couverture : de 
• type de donnees ; bibliographique 
• producteur: Chadwvck-Healey 

Index complet de 50 000 articles parus dans 400 revues fran^aises. Couvre de nombreux 
domaines. 

CD-ROM CD 
Actualite 

Mots-Oefs : 

. mc = information et 
1 mc = strategique 1 

mc _ jnformation 
0 et mc = financiere 0 

. mc = information 
strategique 1 

TOTAL 0 
Nbre de references 0 
pertinentes 
% de references 0 
pertinentes 

III/Recherches a k bibiiotheaue de 1VENSSIB 

Le logiciel Loris ne permettant pas une recherche tres precise, j'ai utilise les descripteurs 
suivants : 

information; strategique 

Le references issues de cette recherche etant tres imprecises (16 en tout), j'ai selectionne moi-
meme les references qui m'ont paro pertinentes. Jcn ai finalement retenues 3, qui sont 
presentees dans la bibliographie. 
Une recherche dans les rayonnages des secteurs Economie et Management m'a egalement 
permis de trouver une partie des ouvrages que j'ai utilises pour rediger ma note de synthese. 
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Conclusion de la premicre partie : Autocritique sur la strategie de 
recherche 

Concernant les sources d'informations utilisees. des recherches supplementaires dans des 
bibliotheques publiques (B.M. de Lyon ou B.P.I. a Paris) ou specialisees (bibMotheque de 
l'Ecole de Commerce de Lyon) auraient peut-etre permis de paltier le manque de documents sur 
le domaine financier que j'ai pu constater en redigeant ma note de synthese (EHe partie). De 
meme, une interrogation de banques de donnees en ligne autres que celles du serveur DIALOG 
auraient pu m'apporter des infonnations dans ce meme domaine. 

Concernant le probleme rencontre lors de 1'interrogation de la base de donnees en ligne 
Management Contents (teledecharchement de seulement 15 references sur 29 !), une deuxieme 
interrogation avec les meme criteres aurait du etre faite. 

Pour ce qui est du choix des descripteurs ; qui je le rappelle a ete fait a partir des mots-clefs de 
la premiere recherche (sur Management Contents) qui me donnait 52 % de references 
pertinentes ; j'aurai pu refaire la recherche en prenant "finance" (le mot exact du sujet de ma 
note de synthese) au lieu d'"accounting" afin de verifier que je n'avais pas davantage de 
references interessantes. 
Le mot-cle "accounting" est peut-etre moins pertinent que celui de "finance" 

Le commanditaire etant satisfait de la nature et du volume des references recueillies, je n'ai donc 
pas poursuivie ma recherche aupres des autres sources auxquelles j'avais pense. 
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ne Partie : NOTE DE SYNTHESE 

Introduction 

Cette recherche est effectuee pour Mademoiselle Y. SEGHIR, etudiante en these a l'universite 
Lyon 3 Jean MOULIN. 

La recherche qui m'a ete confiee porte sur une partie de cette these : elle se limite a l'information 
strategique a valeur ajoutee, de type financier, utilisee par les decideurs dans les entreprises 
industrielles. Lintitule exact de cette recherche est: "L'mformation strategique a valeur ajoutee : 
rinformation financiere". 

Linteret croissant porte a la recherche d'information strategique a valeur ajoutee resulte de 4 
facteurs : le fait que les decideurs sont de plus en plus soumis a des contraintes de temps 
importantes (on parle maintenant de chrono-competitivite1), le phenomene de sur-infonnation2 lie 
notamment au developpement dcs systemes de reseaux informatiques, ie contexte actuel de crise 
qui rend necessaire une information a jour et immediatement exploitable, et cnfin, pour ce qui est 
du marchi financier, d'une evolution de plus en plus rapide tant des acteurs que des produits. 

Ainsi, aprds avoir rappele certaines notions comme celle d'information, de valeur de rinformation, 
dMormation strategique et dMormation financiere (I), nous etudierons les differentes etapes 
constituant le processus de decision ainsi que la place de 1'Mormations dans le systeme de decision 
(II) et enfin 1'importance pour les decideurs dans le domaine financier, de posseder de 
1'Mormation strategique a valeur ajoutee (Dl). 

I/ Notions (Tinformation. d^information strategiaue. d^information a 
valeur aioutee (et de valeur de rinformation) et d^information 
financiere 

A/ L'information 

Pour certains auteurs (G. Fischer3, Harlan Cleveland 4 ), IMormation est consideree comme une 
matiere premere strategique, qu'il est necessaire de gerer et meme parfois de maitriser (Crozier et 
Friedberg 1977 in Anne Mayere sciences de gestion5...) car elle eonstitue souvent un enjeu dans 
les luttes de pouvoir interpersonnelles (theorie des conffits d'interets). 

1 Mira Sylvie "le role effectif du systeme d'infonnation dans 1'entrepnse industnelle". 
" Jean-Marie LEPEULE "Maitriser l'information : une obligation pour 1'entreprise des annees 90 
3 Jacques BREGEON, secretaire general du Seminaire Turgot, directeur general de Synoptions, "Matttiser 
l'information economique. un defi a relever pour la France". 
4 Fausti, Roberta "Recherches sur ieconomie de l'information: apergu de la litterature americaine". 
5 MAYERE Anne "Sciences de gestion et sciences de 1'information : fragments d'un discours inacheve" 
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Uimportance de cette "matiere premiere" tiendrait tout d'abord a certaines caracteristiques qui lui 
sont propres : elle est dite consommable, difiusable, partageable entre diverses personnes, 
compressible (c'est a dire qu'on peut la resumer) et transportable. Mais cette importance tiendrait 
egalement et surtout, au fait qu'on puisse lui conferer un interet economique,que Jack Hirshleiffer* 
evalue a partir des 5 criteres suivants : son applicabilite (par opposition a 1'information generale), 
sa certitude, son contenu, et surtout sa pertinence pour la ddcision et l'importance de sa diQusion 
(sa plus ou moins grande rarete affectant directement sa valeur). 

Cependant dans notre societe de sur-information, cet interet economique est une qualite de plus 
en plus difficile a obtenir du fait de la multiplication des sources d'information. La recherche 
d'informations permettant souvent d'obtenir un volume de donnees important, mais la valeur de 
ces dernieres pour la prise de decision restant tres inegale. D'ou l'importance de definir ce qu'on 
entend exactement par valeur de 1'information afin de pouvoir distinguer l'information 
strategiquement utilisable de celle qui 1'est moins. 

B/ Valeur de l'mformation et information a valeur aiontee 

1 - notion 

Dans les ouvrages traitant de la valeur de l'information, on peut distinguer deux conceptions 
differentes de cette notion : on a d'une part ceux qui la definissent comme un attribut intrinseque 
de 1'infonnation et d'autre part ceux pour qui elle est intimement liee a la qualite du systeme 
d'information. 

La premiere est defendue par Jean-Louis Le Moigne7, pour qui la qualite de l'information depend 
de sa capacite a affecter les decisions considerees et Barry Epstein et William Kinget8 qui 
diterminent la valeur de l'information en fonction de dix attributs tels que la fiabilitd, la pertinence 
pour la decision, la rentabilite, la possibilite de comparer ou la possibilite de quantifier. 

La seconde est soutenue par Jacques Bregeon 9qui pense que c'est davantage la qualite du systeme 
d'information qui draine l'information de quatite. 

Cependant on peut noter que quelques auteurs developpent une conception intermediaire, tels 
Ronald Hilton 10et Robert Taylor11, qui considerent qu'un message n'a de valeur que dans le 
contexte d'un environnement particulier et pour une personne particuMere (en 1'occurrence, le 
decideur). 

Ainsi, le premier determine la valeur de 1'information en fonction de quatre facteurs : la flexibifite 
du decideur, la technologie et 1'environnement du decideur et sa preference pour certains resultats, 
1'incertitude du decideur quant a certains aspects de la technologie ou de renvironnement. 

6 Fausti, Roberta "Recherches sur l'economie de rinformation: apergu de la litterature americaine". 
7 MAYERE Anne "Scienees de gestion et sciences de l'information : fragments d'un discours macheve" 
8 Fausti, Roberta "Recherches sur 1'economie de l'information : apergu de la litterature americaine". 
9 Jacques BREGEON, secretaire general du Seminaire Turgot, directeur general de Synoptions, "Maitriser 
1'information economique, un defi a relever pour la France" 
10 FAUSTI Roberta "Recherches sur 1'economie de Vinformation : apergu de la litterature amencaine". 
11 FAUSTI Roberta "Recherches sur 1'economie de l'information : aper^u de la htterature americaine". 
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Alors que pour le second, le message est donne par 1'utEsateur qui voit 1'utEte de rinformation 
parce qul est un acteur de cet environnement particulier. Pour lui, il n*y aurait donc pas de valeur 
inherente a une quantite d'information, mais une valeur potentielle. Ainsi, seules la selectrvite et la 
precision de l'information seraient d'importantes valeurs ajoutees utiles a la prise de decision. 

B s'agit donc maintenant de definir quels sont les moyens, a la ctisposition des ddcideurs, qui 
peimettent d'obtenir cette selectivite et cette precision de l'information. Moyens indispensables 
pour justifier le qualificatif de valeur ajoutee de cette demiere et ainsi permettre aux decideurs de 
prendre des decisions strategiques plus fiables. 

2 - differentes formes de retraitement de 1'information qui iustifient le 
qualificatif de valeur aioutee 

On a pu voir auparavant que les principales conditions pour obtenir une information de qualite 
sont la selectMte et la precision de l'information. Pour obtenir ces deux conditions, les decideurs 
font maintenant appel a des solutions informatisees. Cclles-ci vont des moyens informatiques 
traditionnels jusqu'aux systemes experts, en passant par les bases de donnees et les structures en 
reseaux. 

2.1 - rinformatique "traditionnelle" 

Les premiers pas de l'informatique peuvent etre caracterises, de fagon generale, par le 
developpement d'outils orientes sur la rationalisation et la standardisation des traitements de 
rinformation les plus repetitifs. 
L'utilisation de l'informatique par les dirigeants et les decideurs s'est faite notamment par le biais 
des systemes d'information de management (pour MIS : Management Mormation System 
equivalents aux IPS : Information Processing System) dont le projet a ete formule dans les annees 
60 (Marchand. 1990 12). Cependant, a 1'epreuve des faits, ces projets de grands svstemes unifies 
d'mformation pour le management se sont averes pour une bonne part mythique et couteux, les 
informations concemees etant eloignees des utilisations des dirigeants. 

2.2 - les bases et banques de donnees 

Elles presentent un double avantage : en amont elles autorisent une ouverture de la recherche plus 
large qu'au seul moyen des techniques traditionnelles et en aval, elles permettent une verification 
rapide des informations collectees par d'autres voies. Le seul "inconvenient" qu'on puisse leur 
reprocher est qu'elles font aboutir rutilisateur trop vite au resultat recherche sans qu'il ait eu le 
temps de decouvrir, entre temps, de nouvelles pistes d'informations. 

On peut noter que les outils de collecte d'information que sont les bases et banques de donnees 
sont d'autant plus riches en valeur ajoutee qu'ils sont evolutifs (mise a jour frequente) et 
combinatoires (possibEte de croiser les criteres de recherches a l'aide d'operateurs booleens)13. 

12 MAYERE Anne (maltre de conferences a 1'ENSSIB) "Sciences de 1'infoimation et transformations de 
1'entreprise : points de repere". 
13 MAYERE Anne (maitre de conferences a 1'ENSSIB) "Sciences de 1'infonnation et transfonnations de 
1'entreprise : points de repere". 
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2.3 - les reseaux 

Les produits qui gravitent autour de la technologie des reseaux sont issus d'une symbiose entre 
informatique et telecommunications. Pour Combes et Sammer14, ces nouveaux outils ont peu a 
peu transformer les types et formes d'informations memorises, traites et echanges. 

Leur succes, comme source privilegiee d'information, serait du d'apres Anne Mayere15, au fait 
qu'ils permettent 1'emergence de nouvelles interpretations des informations, une plus grande 
rapidite dans leur echange, leur combinaison et leur utilisation en fonction du contexte et des 
utilisateurs. H semble cependant necessaire de replacer cette expBcation dans son contexte, a savoir 
les annees 1990, periode ou la capacite d'innovation conditionne tres etroitement la survie et le 
developpement des entreprises. 

2.4 - les svstemes experts et 1'inteIIigence artificielle 

Les SIAD (Systemes Informatises ou Integres d'Aide a la Decision) apparus dans les annees 80, 
sont des logiciels destines a aider les responsables de haut niveau dans le pilotage des entreprises a 
l'aide de donnees de synthese. Bs ne constituent cependant que des outils d'aide et n'ont donc pas 
pour but de se substituer aux decideurs. Prenant appui sur les developpements recents de 
1'inteEgenee artificielle, ils ont pour principe essentiel d'analyser les problemes en les scindant en 
plusieurs sous-problemes structures plus faciles a risoudre. Ces outils repondent au souci des 
entrcprises d'assurer une memorisation progressive de leurs savoirs independamment de ceux qui 
les mettent en oeuvre (Monnoyer, 199316). 

Ces systemes experts sont appliques au domaine financier notamment en matiere de prevision des 
taux d'interet a long terme. Hs sont fondes essentiellement sur le raisonnement des operateurs sur 
le marehe financier. J.AKOKA et I. COMYN-WATTIAU17 pensent cependant que ces systemes 
experts sont inadequates pour resoudre des problemes de type financier. 

C/ L'lnformatlon strategiqiie 

Pour Airne Mayere18, la notion d'information strategique repose sur la distinction entre 
1'information de fonctionnement, mobilisee pour 1'activite courante de l'entreprise, et l'information 
strategique, mobilisee pour les decisions d'orientation de cette meme entreprise. 

Nombreux sont ceux qui estiment que l'information strategique est obtenue grace a un systeme de 
veille des dffierents environnements pertinents pour l'entreprise : scientifique, technologique et 
economique (Herve Penan19, Humbert Lesca20). 

14 MAYERE Anne "Seiences de gestion et sciences de l'information: fragments d'un discours inacheve" 
15 MAYERE Anne "Sciences de gestion et sciences de 1'information : fragments d'un discours inacheve" 
16 MAYERE Arrne "Sciences de gesbon et sciences de l'information : fragments d'un discours inacheve" 
17 J. AKOKA et I. COMYN-WATTIAU (ESSEC). papier de recherche. 
18 MAYERE Anne" Sciences de gestion et sciences de 1'information: fragments d'un discours inacheve". 
19 PENAN Herve "l'analyse strategique du portefemlle technologique". 
20 LESCA Humbert "le probleme cracial de la veille strategique : la construction du "puzzle"". 
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Mais cette demarche prospective ne semble pouvoir etre eSBcace que si elle est souhaitee et 
soutenue par une adhesion importante de la part des dirigeants et de leurs collaborateurs (Robert 
Albis21). Cependant, la responsabilite de ce systeme de veille n'incombe pas toujours a des 
specialistes de la veille, puisque l'on rencontre des partisans d'une implication de la direction 
financiere dans la mission de collecte et de selection des informations strategiques. 

P/ I/information financiere 

Linformation financiere est consideree comme une information de nature economique, c'est a dire 
qu'elle represente un interet economique. E en va de meme pour 1'information de type 
reglementaire, concurrentielle ou technologique22. 

On peut distinguer deux types d'informations financieres : d'une part celles relatives aux elements 
circulant lors des transactions financieres (titres echanges, prix, quantites...) et d'autre part celles 
emises par les emetteurs de titres et les intermediaires financiers (opportunites d'inwstissement, 
nouveaux investisseurs, instruments financiers du marche...). En outre, la complexite de la 
reglementation liee aux operations financieres necessite une bonne circulation des informations 
aupres des acteurs de ce marche. En matiere d'information financiere, la Commission des 
Operations de Bourse (COB) a un rdle privilegie, puisque cette institution publique a pour mission 
1'information des investisseurs. 

Pour E. Fama23, la qualite de 1'information financiere se verifie par sa capacite a anticiper 
l'evolution des acteurs et des marches. 

II/ E£l£j££j^iforimitionJ^aleiH^ 
IH^ocessusdej^ 

Toute decision strategique rentre dans le cadre de ce que ion appelle la planification strategique 
d'entreprise. Cette derniere represente une demarche formalisee, s'appuyant sur des methodes et 
proce-dures, selon un programme prealablement determine, et visant a elaborer une representation 
voulue de l'etat futur de 1'entreprise (appelee plan strategique), en specifiant les principales 
modalites de mise en oeuvre.24 

Cependant on remarque que tous les decideurs ne coni?oivent pas la prise de decision de la meme 
maniere. Ainsi, meme s'il existe dans la realite des points communs entre leurs diverses methodes, 
les economistes ont ddgager plusieurs modeles fondamentaux de processus de decision. 

1 - Modeles fondamentaux des nrocessus de decision 

Ces modeles sont au nombre de trois25: 

•^Le modele rationnel (ou de 1'acteur unique) : dans cette approche un acteur 
considere commc rationnel (c'est a dire dote de preferences coherentes et reactives a des 
evenements exterieurs parfaitement identifies) cherche a maximiser la realisation de certaines fins 
en utilisant les moyens dont il dispose. II y a donc recherche exhaustive de solutions. Cependant 

21 ALBIS Robert "1'information utile a la gestion a court et moyen terme des entreprises industrielles." (doctorat). 
22 BREGEON Jacques "Maitriser Pinformation economique, un defi a relever pour la France". 
23 BASSONI Marc "Information et politique monetaire" 
24 Guide du Management partie sur "Strategie et potitique generale" redigee par Pienre Wemel. 
25 Guide du Management partie sur "Strategie et politique generale" redigee par Pierre Wemei. 
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on note que ce modele rencontre certaines limites ; les evenements ne sont jamais parfaitement 
anticipes, les preferences des acteurs ne sont jamais completement exprimees, les reponses ne sont 
pas forcement logiques ou instantanees, les informations ne sont pas frequemment directement et 
gratuitement accessibles. Ce modele a ainsi ete remis en cause notamment par Herbert Simon 
26pour qui le comportement rationnel est limite en raison des "caracteristiques memes de 1'etre 
humain dans ses capacites de traitement de l'information et de resolution de problemes" (1983). 
Cependant, bien que ce modele ne se rencontre jamais dans la realite, il est beaucoup employe en 
raison de son caractere rassurant, lie a son aspect rationnel. 

OLe modele organisationnel : H ramene les questions qui se posent a un 
nombre limite de problemes connus et leur attribue un nombre limite de solutions "standard" 
eprouvees. Ce sont donc 1'habitude et la reproduction des meme comportements qui guident les 
decisions strategiques. De plus, la rationalite du decideur est limitee du fait notamment : de la 
concentration sur la premiere solution jugee satisfaisante, de 1'influence des habitudes, des 
procedures et directives. Ce modele est limite du fait qu'il explique mal le phenomene d'innovation 
et ne prend pas en eompte les comportements de deviance de certains acteurs par rapport aux 
procedures en place. 

OLe modele politique : Les orientations sont discutees par les acteurs, dotes 
d'interets et d'objectifs propres, cn fonction de leur intcrpretation personnelle du probleme 
strategique. Ce modele remet en cause le concept de planification comme instrument d'adaptation 
strategique. La decision definitive sera issue soit de la vision charismatique d'un homme, soit des 
transactions de quelques-uns. 

2 - Interactions entre svsteme d'information et svsteme de decision : 
le role du tableau de bord 

J.G. March27, met en evidence 1'ambiguite des relations entre infomation et decision. Pour lui 
cette ambnguite est inherente a 1'organisation, il souligne que les preferences des orgamsations sont 
souvent ambigues, imprecises, incoherentes, instables et evoluent avec leurs propres choix. Cette 
ambiguite des objectifs, comme la rationalite limitee, n'etant pas necessairement un defaut a 
corriger mais souvent une forme d'intelligence que la technologie des choix doit affiner au lieu de 
1'ignorer. 

Afin de clarifier quelque peu ces objecttfs et de mieux suivre 1'evolution des preferences des 
entreprises, on utilise des outils du type tableau de bord. Ce sont des outils d'agregation 
synoptique mettant en evidence les ecarts significatifs de fonctionnement d'un systeme par 
rapport a des niveaux attendus. Un tableau de bord strategique est donc pour les dirigeanLs a la 
fois un outil d'aide a la decision et un outil d'aide a la prevision (permettant 1'mticipation du 
futur et la reduction d'incertitudes). 

Le tableau de bord est 1'element privilegie de la fonction surveillance d'un systeme plus vaste, 
appele svsteme de controle, lui-meme interface entre le svsteme d'information et le systeme de 
decision. Le systeme de contrdle traite les donnees de surveillance issues du systeme 
d'information. 

26 MAYERE Anne "Sciences de gestion et sciences de 1'information: fragments d'un discours macheve" 
27 MAYERE Anne "Sciences de gestion et sciences de 1'infonnation: fragments d'un discours inacheve" 
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Le tableau de bord met en valeur (par eearts, extraetions, elignotants.. ) les elemenB 
exeeptionnels sur lesquels le systeme de deeision et les decideurs dotvent porter leur attendon. 

m Tmnortanct; dc rinfnrmation financiere it valeur aioutee pour les 
decideurs 

^ t 'mfnmmtinn finanriprp conccrnant les marches financiers 

Pour Marc BASSONP9. "Uacces a 1'information. ainsi quc son traitement rapide. revetent pour 
les operateurs financiers un interet strategique ; en permettant de "regarder plus loin", de plus, 
" lMormation nourrit leurs anticipations et doit renforcer la fonction aUocative du marche 

A^cet effet on a vu se developper ces demieres annees une multitude de services. utilisant les 
techniques des reseaux. cmanants des banques et a destination des entrepnses. Les seraces 
concernant en grande majorite des operations de transfert de fond, mais servant egalement a 
transmettre de 1'information fmanciere et bancaire a jour et dans des delais tres courts. 
Cette derniere caracteristique est d'autant plus importante que depuis une dizame dannees le 
marche boursier a connu de nombreuses reformes emanant de l'Etat et est soutms a une legmlatoon 
de plus en plus lourde. Cette accentuation du role de mtat dans les transactions boursteres a donc 
necessite, de la part des decideurs financiers, un accroissement de leurs mformations, afin deviter 
d'etre en contradiction avec les nouvelles lois regissant leur actmte. 

/ 

2 - I/information financiere concernant les nartenaires de rentreprise 

Etant donne la situation dc crise economique actuelle, les decideurs du domaine financier son 
obliees de recueillir des ikformations a.jour sur la sante financiere de leur partenaires (clients et 
fournisseurs). Cette information leur permet en effet de faire survivre leur entrepnse. en 
eollectant a tant les dettes de leur debitcurs. 

A cet effet de nombreuses banques de donnees. notamment sur Minitel. se sont developpees 
pour apporter de fagon synthetique des informations strategiques sur la sante financiere de 
nombreuses entreprises frangaisbs et etrangeres. Ces services, s'ils sont mts a jour reguherement. 
offrent aux decideurs du domaine fmancier une source precieuse dMormations. 

28 PENAN Herve "1'analyse strategique du portefeuille technologique" 
29 BASSONI Marc "information et pohnque monetaire". 
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